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Jean Guichard – Lumière sur les phares – 
 

                                           Jean Guichard n’a que vingt ans quand il embarque pour l’Arctique à bord 
                                               d’un navire de la Marine Nationale. Cette expérience fondatrice lui donne 

                                            le goût du voyage et assoit définitivement sa passion pour la photographie. 
                                               Successivement photojournaliste pour les agences Sygma, Gamma puis 
                                               GLMR, Jean Guichard décide à l’aube des années quatre-vingt-dix de 
                                               s’orienter vers les paysages de mer et les phares du monde. Un choix qui 
                                               s’avère judicieux : le succès est au rendez vous. Le photographe breton 
                                              revient pour nous sur les différentes étapes qui ont jalonné son parcours. 
 
Chasseur d’images  – Comment votre carrière a-t-elle démarré ? 
Jean Guichard  – J’ai commencé à faire des photos en 1971 à bord d’un bateau qui s’appelait le 
Commandant Bourdais.  Il avait pour mission l’assistance à la pêche dans le Grand Nord, dans 
l’Arctique. Breton d’origine, j’avais envie de voyager et comme je devais faire mon service militaire, 
plutôt que de me faire pistonner  pour être de garde au ministère de la Marine à Paris, j’ai préféré 
prendre le bateau qui allait le plus loin possible. J’ai fais un voyage exceptionnel, qu’on ne peut pas 
envisager, même à titre privé : j’ai passé huit à neuf mois en mer ! Les marins furent patients avec moi, 
car à l’époque j’étais plutôt antimilitariste et pas très marrant ! 
 
En tant que photographe, quels souvenirs gardez-vou s de cette expérience ? 
J’avais embarqué avec un reflex Miranda d’occasion, un objectif ouvrant à f/4,5 et un doubleur de 
focale, un truc épouvantable. Pour améliorer mon quotidien, je faisais des photos de la vie à bord, des 
escales, que je revendais à l’équipage, car le photographe officiel me laissait faire des tirages dans son 
labo. Avec ce que j’ai gagné, j’ai acheté mon premier Nikon, à Gothaab au Groenland ! Je l’ai toujours 
d’ailleurs. J’étais content et très fier d’avoir un Nikkormat, idéal pour ces conditions. Voila comment j’ai 
commencé, mais j’ai quelques regrets car je n’avais pas la culture suffisante pour faire face à certains 
évènements. Je me souviens notamment avoir croisé vers Saint-Jean de Terre-Neuve deux quatre-
mâts portugais qui pêchaient la morue à l’ancienne, avec des doris, comme au XIX siècle……  
 
…..puis la suite de l’entretien sur la carrière de Jean Guichard et en particulier sa rencontre et son 
amitié avec Eric Tabarly …… 
 
Photos (publiées par « Chasseur d’images) du phare de la Jument, prisent par Jean Guichard le 21 
décembre 1989. Ces photos ont fait le tour du monde. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



  


